Scène I
M. Mille Pattes prépare ses affaires en chantonnant.

M. Mille Pattes (sortant ses affaires de l'armoire) -  Tralalala, demain je me marie avec Galinette la plus jolie ! 

Ma belle chemise, mon beau pantalon, ma belle veste, ma belle cravate, je vais être beau beau beau pour ma princesse.

Et maintenant mes chaussures, mes belles, mes magnifiques chaussures vernies.

Il sort une boite de son placard. Rien à l'intérieur. Pris de panique il la secoue.

Je ne comprends pas je suis sûr de les avoir rangées ici.

Il commence alors une fouille effrénée de la maison. Puis se rendant à l'évidence : 

Je suis désespéré ! On m'a volé mes chaussures vernies ! Mes belles chaussures que j'avais achetées pour mon mariage. Jamais Galinette ne voudra se marier avec moi si je ne les retrouve pas !

On entend à un grincement et un personnage masqué passe rapidement en fond de scène. M. Mille Pattes se retourne.
Qu'est-ce que c'est ? J'ai cru entendre le bruit de mes chaussures et j'ai vu une ombre. Je deviens maboul.

Mais que faire ? Je ne vais tout de même pas faire le tour du village, les gens vont me prendre pour un fou.

Il est trop tard pour aller à la ville en acheter une autre paire.

Une seule solution, appeler la police.
Scène II
Le commissaire Papyrus et l'inspecteur Buvard attendent M. Le Maire dans son bureau.
Papyrus (regardant autour de lui et s'adressant à Buvard) - Beau bureau n'est-ce pas ?  Mais où êtes-vous ?

Il s'aperçoit que Buvard est à quatre pattes et renifle le sol.

Mais que faites-vous ? Un peu de tenue tout de même. M. Le Maire va arriver !

Buvard (tout en continuant à renifler le sol) - Je commence à chercher des indices. Il ne faut pas perdre de temps, le mariage est pour demain.

Papyrus - Relevez-vous et expliquez-moi pourquoi vous n'avez pas amené Rintintin.
Buvard - Il a pris froid. Il a la truffe toute sèche et il ne sent plus rien.

Arrivée de M. Le Maire.

M. le Maire - Bonjour Messieurs.
Papyrus - Bonjour M. Le Maire. Je me présente, commissaire Papyrus et voici l'inspecteur Buvard.

M. le Maire (en s'asseyant à son bureau) - Donc, résumons-nous. M. Mille Pattes vous a appelés car il ne retrouve pas ses chaussures avec lesquelles il souhaite se marier....

Il s'aperçoit que Buvard est derrière le Maire et prélève un cheveu de sa veste.

Papyrus - Mais enfin, ça ne va pas  Buvard. Tout de même ! Excusez-le M. Le Maire.

M. le Maire - Je vous en prie. C'est agréable de voir des jeunes gens motivés par leur travail. Qu'avez-vous besoin pour votre enquête ? Bien que je sois sûr que Mille Pattes raconte n'importe quoi.

Papyrus - J'ai besoin d'un bureau, d'un téléphone et j'aimerais pouvoir convoquer certaines personnes du village afin de les interroger. Et en premier  la victime du vol bien sûr.

M. le Maire - C'est avec plaisir que je vous laisse mon bureau. Et vous organiserez votre enquête comme bon vous semble. (Sortie de M. Le Maire.)
Scène III
Papyrus est assis derrière le bureau. Buvard est debout à ses côtés.
Papyrus - Allez me chercher la victime s'il vous plaît.

M. Mille Pattes entre en se lamentant.
M. Mille Pattes -  S'il vous plaît retrouvez mes chaussures sinon je ne pourrai pas me marier demain.
On entend à ce moment là un grincement et un personnage masqué passe rapidement en fond de scène.

Vous avez entendu ? Vous avez vu ?

Papyrus - Non.

Buvard - Moi non plus.
M. Mille Pattes -  Mais si, le bruit de mes chaussures.
Papyrus et Buvard - Non, non.
Mille Pattes s'assoit bruyamment.
M. Mille Pattes (s'écroulant sur le bureau) - Que vais-je faire si on ne les retrouve pas ? Galinette se mariera avec un autre qui aura de belles chaussures.

Pendant que Mille Pattes se lamente, Buvard va renifler la chaise sur laquelle il est assis.
Papyrus - Ne vous inquiétez pas... (Il s'interrompt car il a vu Buvard. Il crie :) Buvard  aux pieds !

Raccompagnez Monsieur et appelez les prochains.

Entrée de l'idiot du village.

Papyrus - Alors mon ami, asseyez-vous et racontez-moi...

L'idiot (riant bêtement) - Hihihi !

Papyrus - Qu'est-ce qui vous fait rire ?

Buvard a pris une attitude " de réflexion".
L'idiot - Le monsieur derrière vous, il a une drôle de tête.

Papyrus - Buvard, cessez de faire le pitre et vous, dites-moi ce que vous savez sur Mille Pattes.

L'idiot - Berk berk berk.

Papyrus - Mais encore.

L'idiot - Un jour que je gardais les moutons il m'a appelé et m'a dit ... (On entend un grincement et un personnage masqué passe rapidement en fond de scène. Effrayé :) Ah ! Y a quelqu'un !
Papyrus - Mais non, continuez.

L'idiot (en chuchotant et en regardant autour de lui) - Il m'a dit...
Papyrus - Plus fort voyons !

L'idiot (très fort) - Il m'a dit...

Papyrus (en colère) - Moins fort !
L'idiot - Il m'a dit viens à la maison, j'ai ramassé des champignons. Moi je ne voulais pas mais il a insisté. Et pendant que je mangeais il est allé ouvrir le pré des moutons qui se sont enfuis et en plus j'ai été malade à cause des champignons.
Buvard - Et vous êtes sûr que c'était lui ?

L'idiot - Aussi sûr que je vous vois.

Buvard (à l'oreille de Papyrus) - Voilà un bon suspect !
Papyrus - Merci jeune homme.
Sortie de l'idiot. Retour de Mille Pattes.
M. Mille Pattes -  Alors vous l'avez arrêté.

Papyrus - Vous n'allez pas venir toutes les cinq minutes nous le demander !
M. Mille Pattes -  Bouh, que je suis malheureux !

Il s'en va en pleurant.
Vous pouvez lire la suite en commandant le Cahier de théâtre N° 26
